
logiciel privé 
pour gestion inhumaine

Testé depuis 2 ans, d’abord dans 2 puis dans 16 départements,
le logiciel de remplacement Andjaro, conçu par une start-up
privée, vise à être généralisé à la rentrée scolaire 2023 sur tout
le territoire avec un premier test dans un département par
académie dès octobre 2023.

Pour faire face à la crise du remplace-
ment dans les écoles et pour « optimi-
ser  »  les  remplaçant·es  disponibles,
l'Éducation nationale fait le choix de mi-
ser sur un nouveau logiciel de gestion
développé par une start-up : Andjaro. 

Ce logiciel initialement destiné au ma-
nagement des remplacements dans les
entreprises est déjà utilisé par l'Éduca-
tion  nationale  depuis  2021  dans  plu-
sieurs départements pilotes.  Plutôt que
de recruter, le ministère cherche donc à
« optimiser la ressource humaine ». 

Le  ministère  de  l’Éducation  nationale
fait le choix de payer une start-up privée
à défaut d’embaucher du personnel. Il
s’agit encore et toujours d'appliquer le

mode de gestion des entreprises au ser-
vice public et d'externaliser le dévelop-
pement des outils.

Ce choix ne peut que mener à la sup-
pression d'emplois administratifs,  ainsi
qu'à une dégradation des conditions de
travail des titulaires remplaçant·es, déjà
mises à mal pour assurer une gestion
efficace du remplacement. 

Pour SUD éducation, le problème
n’est pas la gestion des person-
nels  mais  bien  le  manque  de
moyens  humains  c’est-à-dire  le
manque  de  personnels  ensei-
gnants et administratifs.
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Andjaro

Le choix de la privatisation

Premier degré



-  une  application  pour  smartphone qu'il  est  demandé   aux  remplaçant·es
d'installer,  sur  leur  téléphone  personnel  (ce  n'est  pas  une  obligation  et  SUD
éducation appelle les remplaçant·es à ne pas installer cette application sur leur
téléphone personnel) ;

-  un logiciel  de  "gestion"  utilisé  par  les  services  du  remplacement  pour
affecter  automatiquement  les  remplaçant·es,  selon  des  critères  inconnus  et
opaques ;

- un  espace accessible aux directions d'école qui peut poser un problème de
confidentialité concernant les données personnelles des agent·es, notamment sur
le motif de l'arrêt.

 Le secrétariat de circonscription
(ou la cellule remplacement centra-
lisée à la DSDEN) est informé d'une
absence dans une école, qu'il saisit
dans l'application de gestion. 

 Andjaro propose la liste des rem-
plaçant·es disponibles.

 Le secrétariat de circonscription
(ou la cellule remplacement centra-
lisée)  choisit  dans la liste ou saisit
des modifications.

 Le ou la remplaçant·e reçoit son
affectation  par  mail  sur  sa  boîte
professionnelle, par SMS, ou sur l'ap-
plication  (téléchargée  sur  son  télé-
phone portable), avec le lieu, le niveau
de classe, le nombre d'élèves et quel-
quefois le temps de trajet jusqu'au lieu
de  son  remplacement  (suivant  les
transports utilisés).

 La direction de l'école de ratta-
chement,  ainsi  que  celle  qui  a  be-
soin d'un·e remplaçant·e,  reçoivent
un message sur la boîte de l'école.
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Andjaro, qu’est-ce que c’est ?

Premier degré

Concrètement, ça marche comment ?



Dans  les  départements  qui  ont  déjà
testé  l'application  Andjaro,  le  choix  a
été laissé aux collègues d'être contac-
té·es via leur adresse professionnelle,
un  SMS  ou  l'application  téléchargée
sur leur téléphone portable personnel.

SUD éducation tient à rappeler qu’il
n’y a aucune obligation de commu-
niquer son numéro de téléphone ou
son  mail  personnel  à  l’administra-
tion  (et  encore  moins  à  une  plate-
forme privée),  seule  l’adresse postale
est  obligatoire.  D’ailleurs,  nous  ne
sommes  pas  obligé·es  d’avoir  un
smartphone,  ni  un  téléphone
portable ! Les collègues remplaçant·es
peuvent être contacté·es via leurs ou-
tils  professionnels  (boîte  mail,  télé-
phone de l'école).

SUD éducation appelle tous·tes les
enseignant·es  à  demander,  par
simple mail à leur gestionnaire, de
retirer  leur  numéro  de  téléphone
s’il est sur I-PROF. Le numéro de télé-
phone  est  une  donnée  personnelle
qui n’est pas indispensable.

Concernant l’adresse professionnelle,
elle est la propriété de l’Éducation na-
tionale, nous déconseillons même de
transférer  les  mails  reçus  sur  cette
boite  professionnelle  sur  les  boites
personnelles  car  de  fait,  elle  enre-
gistre l’adresse personnelle.

La déshumanisation
L’Éducation  nationale  rentre  ainsi,  au
même titre que différents services pu-
blics,  dans  la  déshumanisation  de  la
gestion de ses personnels. Il  n'y  aura
plus de personnel compétent au sein
des circonscriptions ou des DSDEN, qui
connaissent  les  agent·es  et  le  terri-
toire, mais tout se fera désormais via
une interface.

La numérisation
Les  remplaçant·es  devront  cliquer
pour  valider  leur  mission  soit  sur  le
mail  envoyé  par  la  plateforme sur  la
boite  professionnelle,  soit  sur le  SMS
envoyé par  la  plateforme sur  le  télé-
phone personnel, soit sur l’application
téléchargeable. SUD éducation appelle
les remplaçant·es à refuser d'installer
l'application  sur  leur  téléphone  per-
sonnel, et à faire valoir leur droit à la
déconnexion  en dehors des horaires
de travail.
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Premier degré

Quels sont les dangers ?



Le management 
Cette gestion « en temps et en heure »,
à flux immédiat, sera à court terme un
automatisme pour les personnels, une
énième pierre à l’édifice de la réponse
immédiate  et  de  la  disponibilité  per-
manente via le téléphone portable.

C'est le mode de management qui ne
voit  les  personnels  que  comme  du
"flux", et veut éliminer le "stock". Toute
compétence ou appétence, toute capa-
cité professionnelle des enseignant·es
remplacant·es n'a pas de place ici.

C'est la gestion à flux tendu, le triste-
ment  célèbre lean  management qui  a
déjà détruit les agent·es de France Té-
lécom  (Orange)  et  La  Poste,  qui est
maintenant à l’œuvre dans l'éducation
nationale. 

Le contrôle et la surveillance
Andjaro renforce encore le poids des
directions  d'école,  avec  un  outil  de
contrôle et de surveillance sans précé-
dent.

Enfin,  n'ayant  aucun  accès  au  code
source,  nous  n'avons  aucune  assu-
rance qu'il n'y ait pas des données de
géolocalisation qui soient collectées et/
ou transmises ("tracking" GPS) et nous
ne pouvons pas être assuré·es que nos
données  personnelles  ne  seront  pas
utilisé·es à d'autres fins par cette en-
treprise privée.

A terme, n'est-ce pas là le cheval de
Troie d'une « ubérisation » des rem-
placements dans le premier degré ? 
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Premier degré

Quels sont les dangers ?

Privatisation de missions de services publics, déshumanisation de la gestion des 
remplacements, destruction d'emplois administratifs, détérioration des 
conditions de travail, utilisation de matériel personnel dans le cadre 
professionnel,… Pour toutes ces raisons, SUD éducation appelle les personnels 
du premier degré à boycotter cette application sur leur téléphone personnel et à 
ne prendre en compte que les affectations reçues sur leur e-mail professionnel. 

Le problème du remplacement ne pourra pas être enrayé par l'utilisation 
d'une application.

SUD éducation revendique le recrutement de personnels enseignants et 
administratifs, c'est à cette seule condition que la crise du remplacement 
pourra être endiguée. 


